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tant de la ville pour prendre la route de Bethléem ils retrouvent
l'étoile miraculeuse, et leur joie surabonde. L'étoile s'arrête sur
un pauvre réduit, où ils trouvent un petit enfant sur les genoux de
sa mère. C'était lui ! Ils s'inclinent devant sa majesté et adorent.
Puis ils lui offrent leurs présents : présents mystérieux et symbo-
liques aux yeux de la Foi ! On offre de l'or aux rois, on ensevelit
les morts avec la myrrhe, on brûle l'encens devant Dieu. A jésus
l'or, il est le Roi des rois, le seul Roi éternel des siècles. Les
Mages allaient revenir par Jérusalem, sans se douter des vues
perfides d'Hérode. Un ange les avertit de prendre une autre voie.
Dès lors, nous ne savons plus d'eux rien de certain. I)'apr'es une
tradition populaire, restés fidèles à la Foi, ils furent baptisés de
longues années après par les Apôtres et devinrent eux-mêmes
aputres et martyrs.

SJAJNT JEfiN DE GAPISTRA~
SON SIECLE ET SON INFLUvENCE

LE THEOLOGIEN ET LE DOCTEUR DE LA SOUVERAINETi
IONrIFiC.LE (Sil/)

E gouvernement du monde est établi sur deux bases : la
puissance sacrée des Pontifes romains et l'autorité politique.

S L'Eglise, que préside le Pape, a pour mission, en enseignant
aux hommes la vérité, en leur manifestant les lois de l'éternelle
justice, de les faire parvenir à leur fin surnaturelle et divine.
L'Etat, que préside le prince, a pour but, en assurant aux hommes
la paix et la prospérité extérieures, de rendre plus faciles et plus
sûrs leur marche et leurs efforts vers les destinées immortelles.
Ces deux pouvoirs, l'Eltat et l'Eglise, tous deux voulus de Dieu
et distincts dans le cercle de leurs attributions, sont cependant
loin d'être égaux. Ils doivent être subordonnés l'un à l'autre
car l'élévation des pouvoirs dérivant de leur but fmnal, la puis-
sance civile, chargée de protéger les intérêts temporels des
peuples, doit se reconnaitre inférieure à la puissance papale
qui veille aux intérêts spirituels de l'humanité. " Autant l'esprit
l'emporte sur le corps et autant la félicité éternelle est supérieure
au bonheur du temps, autant aussi le pouvoir pontifical est au-
dessus du pouvoir royal. L'empereur est chargé des corps, le
Pape est chargé des âmes. "


